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tout le Canada, tout comme les médecins (les autres provinces.

La seule différence c'est que nous ne serons pas représentés
dans ce Bureau d'examinateurs, tandis que les autres provinces
le seront. Nous pourrions peut-être ajouter qu'il n'y fera pas
beau pour le candidat le Québec! C'est tout naturel. Nous ne
pourron pas leur demander d'être tendres pour nous aptès ::e
que nous venons (le leur faire!

Et l'on pourra se vanter, ailleurs, d'avoir fait (le la belle be-
sogne. Nos députés, à Cuébec. - nous dirons le -grand nombre
-n'ont rien compris à la mesure qui leur a été soumise; pas
plus que ceux qui l'ont votée à Ottawa. On s'emballe dans des
phrases vides et sonores à la fois, sous le prétexte d'un faux pa-
triotisme. et l'on fait rire la galerie quand, par hasard, on ne
'attriste pas par notre imprévoyance et notre légèreté dans

léttude dle questions graves qui engagent l'avenir de notre race
si souvent sacrifiée à (les intérêts particuliers ou à des vues
d'esprit trop étroi,:.

Xx.

NOUVELLE.

Le New-York Medical Journal et le Philadelphia Medical Jour-
nal, deux importantes revues américaines, se sont fusionnées
en une seule revue hebdomadaire dont la valeur scientifique
s'est accrue d'autant.

Succès au confrère!...
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